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« Allez, je me lance ».  J’avoue qu’il m’a fallu une belle 
dose de courage pour interpeller les personnes dans la 
rue et les questionner sur le Synode. Potentiellement, il 
s’agit de la plus vaste consultation de l’histoire, avec 
plus de 1,3 milliard de catholiques sur Terre et même 
au-delà, puisque toute personne est appelée à partici-
per et à s’exprimer sur la mission de l’Église dans le 
monde d’aujourd’hui. Mais les gens sont-ils au cou-
rant ? En ont-ils entendu parler ? Force est de consta-
ter que les médias sont restés pour l’heure assez dis-
crets sur cette démarche.  
Je suis dans la rue et je me lance : « Bonjour, je tra-
vaille pour l’Église catholique à Genève (j’ai omis de 
préciser « romaine » dans un effort de simplification). 
Je peux vous poser une question ? C’est au sujet du 
Synode lancé par le pape. En avez-vous entendu par-
ler ? » Parmi ceux qui acceptent s’exprimer, seule une 
infime minorité connaît le Synode. De rares nuances 
modulent les réponses : « Non, jamais », « Pas du tout, 
désolé » ou pour les plus curieux : « Synode ? Non, je 
ne sais pas. Comment ça s’écrit ? »  
Je me pose la question : le Synode serait-il un flop ? 
Mon micro-trottoir ne fournit qu’un minuscule aperçu de 
la situation, donc je relativise. D’autres part, j’ai tout de 
même eu quelques réponses affirmatives et parmi les 
ignares, certains se sont intéressés au sujet et ont trou-
vé « géniale » l’initiative du pape.  

Avons-nous assez œuvré pour faire connaître la dé-
marche, pour impliquer et susciter l’élan des catho-
liques et tout autre habitant du canton ?  
La mise en route n’a pas été partout facile (pp.4-5), 
mais à l’heure d’écrire ces lignes un nombre croissant 
de contributions parvient au diocèse et d’ici le 
1er mars, délai fixé par le diocèse, la cadence va en-
core croître. Surtout, cette saison de rencontres, de 
prises de parole, de réflexions, d’échanges, de prières 
et de rêves partagés sur la mission de l’Église ne reste-
ra pas sans suite.  
Soyons confiants. Le Synode est en marche ! 

Silvana Bassetti 

https://www.eglisecatholique-ge.ch/


L
E

 M
O

T
 D

U
 V

IC
A

IR
E

 E
P

IS
C

O
P

A
L

 
 

MARS 2022 2 

UN TEMPS DE RESSOURCEMENT ET DE FORMATION  

Vous prenez une année sabbatique ? – Non, pas une année, mais seu-
lement quatre mois. – Vous allez-vous reposer, partir loin ? Il ne s’agit 
pas de prolonger mes vacances, mais d’un temps de ressourcement et 
de formation qui permettra d’exercer encore mieux mon prochain minis-
tère.  

En effet, chaque agent pastoral, prêtre ou laïc, peut demander, après 
huit ans de ministère, un temps sabbatique de quatre mois (non cumu-
lable). Il établit un projet, le présente au Service de la Formation du can-
ton, en vue d’une validation par le conseil épiscopal. Dans la pratique, il 
n’est pas si facile de prendre ce temps sabbatique en pleine activité, car 
nous n’avons pas de « remplaçants » attitrés. Un changement de minis-
tère peut offrir une belle opportunité pour ce temps de ressourcement. 

C’est donc ce que je vais faire avant de laisser la charge de vicaire épis-
copal l’été prochain. Pendant ce temps sabbatique qui commence ce 1er 
mars, j’irai visiter des lieux d’Eglise novateurs et inspirants, comme la 
basilique du Sacré-Cœur à côté de la gare de Grenoble, les maisons 
d’Eglise dans le diocèse du Havre, les différents « tiers-lieux » d’Eglise 
qui offrent une pastorale complémentaire aux paroisses dans le diocèse 
de Lille. Je vous en parlerai probablement dans un prochain billet.  

Je profiterai de ce temps sabbatique pour écrire un quatrième livre : j’ai-
merais raconter aux jeunes comment va se passer leur messe de confir-
mation. Je cheminerai aussi une quinzaine de jours depuis Genève vers 
Saint-Jacques de Compostelle. Pendant ces quatre mois, les affaires 
courantes du Vicariat seront gérées par mes adjoints Isabelle Nielsen et 
Michel Colin.  

Vous le voyez, le temps sabbatique fait partie de la « formation perma-
nente ».  

Les agents pastoraux sont également invités à prendre une semaine 
chaque année pour des formations, en plus des sessions cantonales et 
diocésaines, et je les y encourage car cela nous permet d’améliorer la 
qualité de notre ministère à votre service. C’est d’ailleurs valable pour 
toute personne. Alors, recevez ce billet comme un encouragement à 
prendre du temps pour votre propre « formation permanente » ! 

 

Abbé Pascal Desthieux 
Vicaire épiscopal pour le canton de Genève 

« Le temps sabbatique fait partie de la formation 

permanente » 
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CARÊME : LE PLEIN D'ÉNERGIE  

En ces temps de virus et de froid, on se 
plaint souvent de manquer d'énergie, 
d'être fatigué, à plat. L'énergie, c'est la 
puissance physique qui nous permet 
d'agir. C'est aussi le courage, le cran, la 
force morale. Il en faut pour affronter les 
aléas de la vie. 

Dans l'histoire, l'homme a d'abord utilisé 
sa propre énergie et celle des animaux, 
pour se nourrir, puis celle de l'eau et du 
vent pour actionner les premières ma-
chines, avant d'exploiter les carburants 
fossiles. Aujourd'hui, ceux-ci sont respon-
sables de plus de 70 % des émissions 
mondiales de gaz à effet de serre. Une 
des principales causes du dérèglement 
climatique. 

La justice climatique, avec l'accent mis sur 
l'énergie, c'est le thème de la Campagne 
oecuménique 2022 menée par l'Action de 
Carême et l'EPER. Le message est clair : 
ce sont les pays du Sud qui consomment 
le moins d'énergies fossiles, mais ce sont 
eux qui subissent le plus les consé-
quences du dérèglement climatique. Les 
inondations, les glissements de terrain et 
les sécheresses détériorent les moyens de 
subsistance des populations. 

Pourtant, l'énergie est vitale. Elle doit être 
accessible à tous pour éradiquer la pau-
vreté et garantir le droit à l'alimentation. 
Grâce à l'électricité, les paysans peuvent 
par exemple stocker dans des congéla-
teurs leurs récoltes et ensuite les transfor-
mer pour augmenter leurs revenus et amé-
liorer l'alimentation locale. 

Alors, que faire ? Il faut abandonner pro-
gressivement les énergies fossiles et ac-
célérer la transition vers des énergies re-
nouvelables, mais pas à n'importe quel 
prix. Celles-ci doivent être produites loca-
lement, dans le respect de l'environne-
ment, et dans l'intérêt des populations, qui 
doivent être associées à leur gestion. Les 
plantations de palmiers à huile en Indoné-
sie pour produire du biocarburant, c'est 
vraiment l'exemple à éviter. Des forêts tro-

picales disparaissent, 
des habitants sont ex-
pulsés et perdent leurs 
moyens de subsistance. 

De nombreuses per-
sonnes se sentent im-
puissantes face à ce 
problème planétaire. 
Nous en sommes pour-
tant en partie respon-
sables et nous pouvons 
agir à notre niveau. En Suisse, nous avons 
la chance de pouvoir donner souvent notre 
avis dans les urnes. Alors, n'hésitons pas 
à prendre position en faveur de la transi-
tion énergétique, qui permettra de créer de 
nouveaux emplois, par exemple dans l'iso-
lation des bâtiments. 

Il faut aussi modifier notre mode de vie et 
diminuer notre consommation d'énergie. 
Les petits ruisseaux font les grandes ri-
vières. Les exemples à notre portée sont 
multiples : moins utiliser la voiture et plus 
les transports publics, réduire l'utilisation 
des appareils électroniques, choisir des 
aliments produits localement, renoncer à 
l'achat frénétique de vêtements bon mar-
ché produits en Asie à des conditions dé-
plorables. 

Il s'agit de promouvoir une « sobriété libé-
ratrice », selon les mots du pape François, 
qui affirme que « la crise écologique est un 
appel à une profonde conversion inté-
rieure ». C'est un tournant indispensable si 
l'on veut laisser une planète convalescente 
aux générations futures. Et durant ce 
temps de carême, qui est aussi un temps 
de réflexion, pourquoi ne pas lire ou relire 
« Laudato Si' », sa lettre encyclique sur 
l'écologie ?  

 

      Laure Speziali 

 

Laure Speziali 
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Le Synode sur la synodalité, cette vaste consultation voulue par le pape François, est en 
cours. Ouverte le 15 octobre, la phase diocésaine se termine sous nos latitudes le 1er 
mars 2022, dernier délai établi par le diocèse de Lausanne, Genève et Fribourg (LGF) pour 
la prise en compte des contributions des participants dans la synthèse qui sera envoyée à 
la Conférence des évêques suisses (CES). Tous les diocèses du monde participent au 
même processus qui se poursuivra, après une phase continentale, jusqu’au Synode des 
évêques, en octobre 2023. Echos des premiers pas du chemin synodal à Genève.  

SYNODE: MARCHER ENSEMBLE À GENÈVE, PREMIERS PAS 

Pas facile de mettre en route un synode ! Le 
18 janvier une vingtaine d’agents pastoraux 
et autres membres de l’Église catholique 
romaine à Genève ont fait le point sur la dé-
marche synodale en cours lors d’une visio-
conférence animée par Michel Colin, adjoint 
du Vicaire épiscopal, et Guillermo Kerber, 
théologien, tous deux membres de l’équipe 
synodale diocésaine.  

Mi-janvier 

À mi-janvier la démarche est 
encore à ses débuts dans de 
nombreux lieux. Malgré un cer-
tain enthousiasme, les agents 
pastoraux ne cachent pas les 
difficultés du processus. Cer-
tains questionnent les modali-
tés de la consultation (et notamment la de-
mande de synthétiser en quelques phrases 
les réflexions des groupes, « c’est trop 
peu ! »). D’autres interrogent les enjeux, les 
ambitions et les chances de succès d’une 
démarche si vaste. 

Selon ces premiers témoignages, la mobili-
sation des baptisés n’est pas toujours au 
rendez-vous. « Dans ma paroisse, nous 
avons proposé des rencontres, mais peu de 
personnes y ont participé et toujours les 
mêmes », se désole une assistante pasto-
rale. Même constat dans un autre lieu : 
« Nous avons organisé des rencontres au-
tour d’un café ou en soirée, mais pour 
l’heure il n’y a pas beaucoup de partici-
pants ». Les contraintes d’agenda ne sem-
blent pas être la seule cause, d’autres mo-
dalités de participation ne rencontrent pas 
toujours du succès : « Les urnes installées 
dans l’église pour recueillir les réponses au 
questionnaire du Synode sont plutôt 
vides », témoigne un agent pastoral.  

Comment comprendre les réticences des 
catholiques à échanger et à s’exprimer ? 

« J’observe un vrai intérêt des personnes, 
mais également une difficulté à se plonger 
dans le questionnaire du Synode. Certains 
peinent à croire que leurs réponses seront 
prises en compte », confie une assistante 
pastorale. Qu’en restera-t-il dans le docu-
ment final au fil des synthèses : au niveau 
des diocèses, puis des pays et des conti-

nents ? Cette crainte s’exprime 
aussi chez des catholiques en-
gagés ayant par exemple parti-
cipé à l’Assemblée diocé-
saine 2000 et qui se disent dé-
çus des résultats, selon les té-
moignages de plusieurs agents 
pastoraux. Il y a aussi l’impact 
du rapport de la Commission 
sur les abus sexuels dans 

l’Église en France. Après les graves conclu-
sions du rapport, « des personnes me di-
sent que pour elles la seule question est de 
savoir si elles restent ou pas dans cette 
Église », souligne un prêtre. D’autres témoi-
gnent néanmoins de belles rencontres en 
paroisse, avec une relecture féconde des 
pratiques et l’ouverture de nouvelles pistes 
de réflexion. Des responsables de Services 
pastoraux se disent confiants : « La dé-
marche nous oblige à nous retrouver pour 
échanger. Quelque chose va surgir. » 

Ouverte à toutes et à tous, la démarche sy-
nodale se réalise aussi dans des groupes 
de parole, mouvements, communautés. 

Mi-février 

Parmi les nombreuses paroisses du canton, 
celle de Saint-Paul, à Cologny, a organisé 
une série de rendez-vous après la messe 
du dimanche depuis le mois d’octobre et 
lancé une invitation autour d’un brunch, le 
dimanche 6 février. « Avec ce synode, nous 
amorçons une démarche. Il s’agit de se re-
trouver, dans une volonté de mieux se con-
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naître, de mieux s’écouter et de faire l’ex-
périence d’un partage, en restant attentifs 
à l’Esprit Saint qui parle. Nous avons des 
questions pour nous guider, pour prendre 
en compte ce qui existe et pour faire jaillir 
des idées et des réflexions. Mais l’objectif 
n’est pas de produire un beau document 
pour le diocèse et de s’arrêter, c’est un 
point de départ », a expliqué le frère Michel 
Fontaine à la trentaine de personnes pré-
sentes. Réparties en groupes de 4 ou 5, 
elles se sont penchées sur les dix ques-
tions proposées par les documents de la 
démarche synodale. « Pour moi l’Église 
n’est pas tellement l’institution. Jésus a dit 
qu’il est présent dès que deux ou trois sont 
assemblés en son nom », explique un 
homme. Un autre interroge la démarche : 
« Au fond, ce que je veux ce n’est pas tel-
lement que l’Église m’écoute, mais qu’elle 
enseigne et qu’elle parle dans une société 
où la parole chrétienne n’imprègne plus la 
culture ». Plusieurs expriment une forme 
d’inquiétude pour les jeunes qui ne fré-
quentent plus l’Église. « L’Église doit être 
une terre d’accueil pour tous », affirme une 
femme. Une autre souhaite une Église 
« plus ancrée dans le monde et l’actualité, 
aussi par la prière ». Parmi les idées : des 
rencontres interreligieuses pour les jeunes. 

A la mi-février, la Pastorale des Milieux ou-
verts a organisé une rencontre autour de 
l’un des thèmes du Synode et de la ques-
tion : « qu’est-ce qu’être compagnon de 
voyage ? ». La parole est libre dans le 
groupe. La notion de voyage est très par-
lante pour la petite dizaine de participants, 
des migrants en situation de précarité. « Il 
faut partager le même rêve et la même 
destination pour se mettre en route en-
semble ». « Il faut la confiance ». « Le Sei-
gneur nous accompagne ». « On ne choisit 
pas toujours ses compagnons ». « Parfois, 
on doit les quitter ou ils nous quittent ». Les 
mots et les concepts exprimés sont notés 
sur des post-it colorés : soutien, surprise, 
prière, responsabilité, courage, amitié, 
guide, respect, hasard, découverte… 

Connaissez-vous le Synode ? 

L’immense défi est de toucher ceux qui ne 
fréquentent plus les paroisses, les non-
croyants ou les blessés de l’Église !  Les 
résultats d’un micro-trottoir, réalisé par la 
soussignée dans les rues du canton, indi-
quent une méconnaissance du processus. 

Au hasard des rencontres, j’ai posé la 
question à une trentaine de personnes. 
Pour la plupart, elles n’en avaient pas en-
tendu parler. Et cela même après la paru-
tion dans la presse, début février, des an-
nonces diocésaines invitant chacun et cha-
cune à s’exprimer et à se rendre sur les 
pages spéciales sur le Synode disponibles 
sur le site du diocèse. 
« Non je ne sais pas ce que c’est un Sy-
node », a répondu un monsieur à un arrêt 
de bus. « Synode ? Comment ça 
s’écrit ? », m’a demandé un autre. Un 
groupe de jeunes ignorait tout du proces-
sus. Mais ils m’ont posé de nombreuses 
questions sur la consultation. « C’est génial 
que l’Église fasse cela », a dit l’un d’eux. 
Une femme semblait ravie que je l’inter-
roge : « Oui bien sûr, j’ai entendu parler du 
Synode. J’ai regardé les questions, mais je 
ne suis pas allée aux rencontres de la pa-
roisse. Je crains que ça ne va rien chan-
ger ». Un homme sur la quarantaine ren-
contré à la sortie d’une messe me confie 
qu’il a compris le sens de la démarche 
avec la prière du Synode Nous voici devant 
Toi, Esprit Saint : « La prière dit : enseigne-
nous vers quel but nous orienter. Il ne 
s’agit pas d’un sondage, d’opinion mais 
d’une recherche commune du sens de la 
mission chrétienne dans le contexte de 
crise actuelle », m’explique-t-il.  
Jour après jour, les contributions parvien-
nent au diocèse. « Il y a eu une nette aug-
mentation depuis l’apparition de l’encart 
dans la presse. Ces deux dernières se-
maines, nous avons reçu autant de contri-
butions que durant les trois mois précé-
dents ! », remarque Fr. Alexandre Frezza-
to, de l’équipe synodale diocésaine. Les 
canaux les plus utilisés sont le formulaire 
en ligne et l’email. « À ce jour (15 février), 
nous avons reçu plus de 130 contributions 
dont les deux tiers viennent de groupes 
(familles, équipes pastorales, aumôneries 
spécialisées, communautés religieuses, 
groupes paroissiaux, jeunes, conseils de 
paroisses, etc.), le reste de particuliers. La 
démarche semble plus dynamique dans les 
paroisses urbaines qu’en périphérie. Très 
peu de contributions viennent de per-
sonnes d’autres confessions chrétiennes, 
et encore moins de personnes se disant 
hors de l’Église ou non-croyantes », ajoute-
t-il.         (Sba) 
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Le 16 janvier 2020, les Eglises protestante 
et catholique de Genève publiaient un com-
muniqué conjoint pour annoncer la célébra-
tion d'une messe à la cathédrale Saint-
Pierre le 29 février 2020, la première de-
puis la Réforme.  
La nouvelle avait fait rapidement le tour du 
monde, créant la sensation. L’invitation de 
l’Eglise protestante adressée aux catho-
liques genevois à célébrer une messe dans 
le « temple de Calvin » fut qualifiée 
d’« historique » par la presse. Mais voilà 
qu’un méchant virus s’en mêle et joue les 
trouble-fête de dernière minute. Réuni en 
session extraordinaire le 28 février 2020, le 
Conseil fédéral décide d'interdire avec effet 
immédiat les manifestations de plus de 
1000 personnes. La messe est alors repor-
tée. Date annoncée, le 30 mai 2020. A 
l’époque, personne ne conçoit que la crise 
puisse se prolonger au-delà des trois mois. 
Cependant, la pandémie s'installe et la 
messe est encore déprogrammée sans 
nouvelle date.  C’est donc une célébration 
longuement attendue qui aura lieu le 5 
mars prochain à la cathédrale . 
Invitation confirmée 
« C’est une joie pour nous d’enfin honorer 
l’invitation lancée il y a deux ans à la com-
munauté catholique et c’est une grâce de 
pouvoir enfin vivre ce temps important pour 
la fraternité entre nos communautés. Ces 
dernières vivent depuis longtemps des 
échanges dans les paroisses pour des cé-
lébrations partagées dans les différents 
lieux de culte du Canton. L’invitation de la 
communauté protestante de Saint-Pierre à 
la communauté catholique romaine s’inscrit 
dans ce cheminement œcuménique », affir-
mait, le 12 novembre dernier, le communi-
qué de la paroisse protestante annonçant 
la nouvelle date.  
Week-end de Carême 
Le choix de date du 5 mars n’est pas ano-
din. C’est le premier weekend de carême et 
la célébration prévoit un rite pénitentiel dé-
veloppé, « durant lequel nous allons de-
mander pardon pour nos fautes contre 

l’unité des chrétiens, et 
qui permettra de pratiquer 
le rituel d'imposition des 
cendres, un geste de con-
version pleinement œcu-
ménique », souligne l’ab-
bé Pascal Desthieux, Vi-
caire épiscopal. « Je me 
réjouis de cette célébra-
tion. C’est la paroisse protestante qui nous 
invite. Pour le signifier de façon visible, les 
pasteurs et les membres du Conseil de pa-
roisse vont ouvrir la procession d’entrée. 
De même, la première prise de parole sera 
celle du président du Conseil de la paroisse 
Saint-Pierre, M. Daniel Pilly. Chacun est le 
bienvenu à cette célébration », ajoute Pas-
cal Desthieux qui présidera la messe et 
prononcera la prédication, mais sans occu-
per la chaire de Calvin.  
« Nous nous réjouissons de cette célébra-
tion, mais sans aucun triomphalisme et 
avec une profonde gratitude », insiste-t-il. 
Selon l’abbé, le report a l’avantage de favo-
riser un climat plus apaisé. La décision de 
maintenir la messe répond « à notre volon-
té commune d’aller jusqu’au bout d’un 
geste oecuménique fort », explique-t-il. 
Côté protestant, Daniel Pilly abonde dans 
le même sens. « Entre-temps l’assemblée 
générale de la paroisse a voté et approuvé 
l’initiative » validée il y a deux ans par le 
seul Conseil de la paroisse. Le projet doit 
beaucoup aux bonnes relations de la pa-
roisse avec l’abbé Desthieux, dont le man-
dat de Vicaire épiscopal prendra fin cette 
année. À l’instar de l’abbé Desthieux, Da-
niel Pilly se réjouit que cette célébration 
puisse avoir lieu « avant la fin de mon man-
dat ». Et à ceux, parmi les protestants, qui 
manifestent encore des réticences, il ré-
pond qu’il ne faut pas oublier l’histoire : 
« Saint-Pierre est certes un symbole fort du 
protestantisme depuis le 16e siècle, mais la 
cathédrale n’a pas été construite au 16e 
siècle ! Pour cette raison, je pense que 
c’est un lieu qui concerne tous les chrétiens 
de Genève ». (Sba)  

ŒCUMÉNISME : MESSE A LA CATHEDRALE 

Repoussée à deux reprises en raison de la crise sanitaire, la messe 
prévue à la cathédrale Saint-Pierre aura finalement lieu le samedi 5 
mars à 18h.  
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Au lendemain de la pandèmie, nous nous 
sommes réveillés avec le sentiment d’être 
plus fragiles. Associée aux enjeux clima-
tiques, la fragilité de la nature se superpose 
à celle de l’homme. Convoquer les grands 
cinéastes qui ont posé leur caméra au centre 
des choses pour capter la beauté du monde 
qui nous entoure est réjouissant, tant la na-
ture a séduit et inspiré de nombreux met-
teurs en scène. Mais depuis la Genèse, puis 
le Darwinisme, place désormais à l’homme 
modifié, l’homme augmenté, l’homme 
« parfait ». A grand renfort de sciences, de 
technologie, d’informatique, la perspective de 
la vie éternelle s’est peu à peu installée en 
fantasme de la mort vaincue et, il nous a pa-
ru intéressant de lier ces deux sujets et 
d’analyser les ponts qui les traversent, les 
unissent autant qu’ils les séparent.  
Vers l’immortalité ? 
Création d’un être vivant à partir de cadavre 
(Frankenstein ou le Prométhée moderne – 
Mary Shelley 1818), l’homme machine hyper 
productif (Métropolis – Fritz Lang 1926), ma-
nipulations génétiques (Le Meilleur des 
mondes – Aldous Huxley 1932), le transhu-
manisme trouve sa source au 19ème siècle et 
traversera tout le 20ème, telle une promesse 
d’immortalité. Le mot apparaît bien plus tôt 
encore, chez Dante au 14ème siècle, dans un 
sens beaucoup plus religieux : trasumanar. 
L’homme sort de sa condition pour aller à la 
rencontre de Dieu !   
Mais comment sera l’homme du futur ? 
Quelles injections aura-t-il connues ou su-
bies ? Qu’aura-t-on remplacé dans son corps 
afin de le rendre plus performant ? La limite 
entre le médical visant à soigner et l’homme-
démiurge qui se verrait bien à la place du 
créateur devient de plus en plus infime. 

La nature dépouillée ? 
Repenser notre relation avec la nature se 
situe désormais au cœur de nos préoccupa-
tions car l’urgence climatique est une épée 
de Damoclès de plus en plus menaçante. 

D’abord envisagée 
comme création divine 
(Genèse), la nature de-
vient dès la Renaissance 
un objet de curiosité ; 
puis au 19ème, au gré du 
développement des colo-
nies, des voyages lointains et des décou-
vertes de nouveaux horizons, la nature 
« scientifique » devient le nouvel Eldorado : 
naissance de la biologie, la paléontologie, la 
chimie organique, la physiologie, la biologie 
cellulaire, la géologie, la bactériologie, l’an-
thropologie et… l’écologie. Il ne manquait 
qu’un saut de puce pour que ces nouveaux 
domaines d’études ne soient appliqués à 
l’humain. Crème de jouvence, vitamines sur-
puissantes, Omégas divers, chirurgie plas-
tique et en profondeur, dopage et 
« résurrection » de membres morts, GPA, 
PMA, cryogénisation… L’éternité du corps se 
profile et les charlatans se multiplient. 
Alors l’éthique s’en mêle pour mettre un peu 
d’ordre dans ce désordre. La nature et 
l’homme partagent des destins proches et 
l’un et l’autre doivent avancer ensemble. 
23 films et 11 débats 
Dix films sur la nature, 13 sur le transhuma-
nisme dont 2 documentaires (5 nouvelles du 
cerveau de Jean-Stéphane Bron et Génésis 
2.0 de Christian Frey et Maxime Abugaev), 
ont été sélectionnés par le Comité cinéma 
pour vous proposer ce parcours original et, je 
l’espère passionnant. Les débats ne man-
queront pas de d’interroger notre relation au 
monde, à notre corps et d’éclairer, peut-être 
un avenir qui a résolument besoin d’actes 
sensés et non d’excès.  
Le mardi 3 mai une conférence inaugurale 
aura lieu ; elle sera animée par Marie Cénec 
et Emmanuel Tagnard. Informations à suivre.  

 
Geoffroy de Clavière, IL EST UNE FOI 

Délégué général  

IL EST UNE FOI 2022: CRÉATION ET RE-CRÉATION 

Les Rendez-vous cinéma de l’ECR, IL EST UNE FOI, continuent d’explo-
rer les sujets qui touchent notre humanité et impactent nos existences. 
Du 4 au 8 mai 2022, la 7ème édition traitera à la fois de la nature et du 
transhumanisme, de la transition écologique et de l’Intelligence artificielle 
au tour du  thème : CREATION RE-CREATION. 
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CARÊME… UNE BELLE OCCASION DE SOBRIÉTÉ HEUREUSE ! 

J’aime cette pé-
riode de Carême. 
Elle vient bouscu-
ler notre quotidien 
ou plutôt s’immis-
cer dans ce quoti-

dien, en apportant quelques préoccupations 
ou modifications qui orientent notre regard. 
Je trouve ce temps, qui nous emmène vers 
Pâques, particulièrement riche du chemin 
qu’il nous invite à faire. 
Je repense aux siècles durant lesquels les 
greniers commençaient à se vider durant 
cette période et la nature n’avait pas encore 
redémarré pour fournir la nourriture néces-
saire. Le chemin de foi accompagnait la ré-
alité, aidait les croyants à donner un sens 
nouveau  et à assumer cette période de 
restriction en la choisissant autant qu’en la 
subissant. Chacun avec sa culture, privilé-
giant le sacrifice ou la pénitence, l’humilité 
ou l’effort, par tradition ou chemin person-
nel, traversait ce temps particulier. 
« Dry January » ? 
Le 21ème siècle nous emmène dans des 
préoccupations nouvelles, dans des ma-
nières inédites de penser et de vivre. Le 
mouvement totalement laïque ou  
«tendance» du «Dry January» qui préco-
nise de se passer d’alcool ou de sucre 
après les excès des fêtes de fin d’année, 
emprunte à la fois au Carême et à la sobrié-
té heureuse, sans y donner du sens. Sim-
plement, ses adeptes sentent le besoin se 
libérer du poids d’un «trop» qui encombre, 
une soif de plus de légèreté, de prendre 
soin de sa santé. 
Un chemin de respect  
Le mouvement vers la sobriété heureuse va 
plus loin. Il entend apporter des solutions 
aux problématiques de notre temps par une 
volonté de se libérer de notre tendance au 
consumérisme et une modification des rap-
ports sociétaux ; non pas par une approche 
catastrophiste, mais en développant un re-

gard bienveillant sur la nature dans laquelle 
nous vivons et un chemin de libération de 
nos entraves psychologiques et sociales. 
Vivre avec moins, peut ainsi être un chemin 
de croissance personnelle et spirituelle au-
tant qu’un chemin de respect pour l’environ-
nement. 
Ce chemin humaniste est totalement en 
phase avec le message du Pape François 
qui nous invite à prendre soin de la créa-
tion. S’engager dans la simplicité, le par-
tage et la solidarité, ce n’est pas seulement 
un chemin de développement personnel, 
mais une responsabilité que nous ne pou-
vons plus éluder. 
Durant cette période de Carême, je vous 
invite, comme l’a dit le Patriarche Bartholo-
mé (repris par le Pape François dans Lau-
dato si), à passer de la consommation au 
sacrifice, de l’avidité à la générosité, du 
gaspillage à la capacité de partager, d’ap-
prendre à donner et non simplement à re-
noncer. A chacun donc de trouver les ma-
nières très concrètes pour traverser cette 
période de carême en portant son attention 
sur sa manière de consommer, de partager 
et de garder son regard ouvert sur la vie qui 
l’entoure.  

Frédéric Métral 
Des pistes concrètes : 
•Un petit livre qui peut avoir de grands ef-
fets : La magie du rangement de Marie 
Kondo. Pour se libérer de tout ce qui en-
combre nos armoires et notre tête par la 
même occasion. 
•Les conversations carbones. Présentation 
de la démarche à l’UP Champagne durant 
Carême (cf. p. 10). 
•La campagne œcuménique 2022 sur la 
justice climatique, avec Action de Carême 
et l’Entraide Protestante Suisse. 
cf: https://voir-et-agir.ch 
•Les conférences œcuméniques de Carême 
à la Paroisse Ste Thérèse (Champel) les 3, 17 
et 31 mars 2022 (cf. p. 13). 

Le mot Carême vient du latin Quadragesima (dies) « Quarantième jour » (avant Pâques). 
Cette année Il commencera le mercredi 2 mars et s’achèvera le jeudi 14 avril. Il rappelle 
les 40 jours que Jésus a passés au désert. C'est un temps de jeûne, de prière et de con-
version. Aussi, une invitation à emprunter le chemin de la sobriété heureuse, explique 
Frédéric Métral, chargé de projet EcoEglise pour l’Eglise catholique romaine- Genève. 
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« Au départ, il était question pour moi 
d’écrire un livre sur la spiritualité ». C’est 
dans « les pages que je rédigeais, que j'ai 
découvert la simplicité », affirme Mariel 
Mazzocco, spécialiste de la spiritualité 
chrétienne et chargée de cours à l’Univer-
sité de Genève. En effet, c’est « la simpli-
cité qui métamorphose l'âme », écrit - elle  
dans son dernier ouvrage Éloge de la sim-
plicité (Bayard/Labor et Fides 2021). 
Mais comment discerner la simplicité 
« dans le dédale de messages et d’infor-
mations qui nous submergent ? ». Il n’y a 
pas de méthode - indique l’auteure, « c’est 
un chemin, un parcours de découverte in-
térieure, un voyage de liberté et de décou-
verte personnelle » et le but de ce livre est 
d'entreprendre ce cheminement, a-t-elle 
expliqué lors de la rencontre Un auteur Un 
livre du 28 janvier dernier au temple de la 
Madeleine. 
Le terme simplicité vient du latin simplex 
« une seule fois » et du verbe plico 
« plier »: est simple ce qui est plié une 
seule fois. Par le passé, a-t-elle souligné, 
on a préféré opter pour l'étymologie sine 
plico, c'est-à-dire « sans pli », car le pli dé-
rangeait. Mais « nous ne sommes pas des 
êtres unitaires, nous sommes complexes 
et il s'agit de nous ouvrir à la simplicité, de 
la déployer ». 
Pour Mariel Mazzoco, la simplicité ne s’op-
pose pas à la complexité et n’exclut ni la 
multiplicité ni la variété. « La simplicité 
s’oppose à la confusion. Elle est en effet 
un art sophistiqué qui conduit à l’unité, 
avec la richesse qui nous entoure ». D'ail-
leurs l’art, la musique explicitent bien cette 
notion: « il suffit de penser à un pianiste ou 
à une danseuse: tout paraît simple au re-
gard extérieur, mais ce que nous voyons 
est le fruit d’un effort invisible », a expliqué 
l’auteure en dialoguant avec Dominique 
Mougeotte et la pasteure Marie Cénec, les 
deux animateurs des rencontres Un Auteur 

Un livre. (cf. p. 12). La simpli-
cité se découvre grâce aussi 
à l’expérience. Elle implique 
l'art de discerner l’essentiel 
et de faire converger nos ef-
forts dans une direction pré-
cise. Il s'agit également de 
« scruter les signes par les-
quels Dieu intervient, nous 
guide et suggère un che-
min », souligne l’auteure. 
Le parcours de Mariel Maz-
zocco est marqué par sa volonté de mettre 
un peu d’ordre dans la confusion entre spi-
rituel, religieux et repli identitaire, dans un 
dialogue constant avec l’ensemble des tra-
ditions religieuses. La rencontre au temple 
de La Madeleine a ainsi été l’occasion de 
dissiper la confusion qui entoure la médita-
tion, pratique aujourd’hui à la mode surtout 
dans sa tradition orientale. Pourtant elle 
existe dans le christianisme depuis tou-
jours. « Figurez-vous qu'au 17e siècle en 
Occident on parlait déjà de pleine pré-
sence ! », a fait remarquer la conféren-
cière, en évoquant aussi la prière silen-
cieuse. Elle éclaire des « espaces de si-
gnification qui nous ouvrent à l’Autre, au 
divin, aux autres ». 
Pour l’auteure, la méditation, la prière si-
lencieuse ou toute autre forme de recueil-
lement ne doit pas être assimilée à une 
forme d’immersion psychologique ou à un 
éloignement du monde. C’est une plongée 
spirituelle. Alors, «intériorité et extériorité 
se croisent et s’entrelacent mutuellement. 
Et la simplicité est le point de couture invi-
sible, discret et sophistiqué à la fois, (…). 
Une telle vie spirituelle, cousue avec les 
fils de la simplicité, fabrique de la beauté 
avec des chutes de tissus. La spiritualité 
est un art créateur de liens.» 
Et de conclure, « la voie la plus courte 
pour trouver liberté et bonheur consiste 
(...) à suivre la simplicité ».   (Sba) 

LIVRE: LE CHEMIN SPIRITUEL DE LA SIMPLICITÉ 

« Il n’existe pas de recette de la simplicité », écrit Mariel Mazzocco dans son dernier 
livre « Éloge de la simplicité ». La simplicité est en effet un art, qui « ne se résume pas 
dans une méthode prête à l’emploi ». La simplicité se découvre en chemin. En six cha-
pitres - simplicité, prière, méditation, silence et empathie - l'auteure nous invite à une 
quête libre de l’essentiel.  
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TABLE DE LA P(P)AROLE  « HUMAIN QUE DEVIENS-TU ? »  

Une Table de la P(p)arole autour des trois premiers chapitres de la Bible. 
Une collaboration entre le Service de Catéchèse et  la Pastorale des Mi-
lieux Ouverts. 

Nouvelles dates! 

27 avril, 4, 11, 18 et 25 mai de 10h00 à 12h00 
Lieu: Paroisse Ste-Clotilde 
 

Les Tables de la P(p)arole sont des espaces pour partager la Parole de 
Dieu et nos propres paroles, en veillant au respect de chacun(e) . 
Contact : Christine Lany-Thalmeyr christine.lanythalmeyr@cath-ge.ch 

PRENDRE SOIN COMME PROCHE-AIDANT   

Conférence avec Rosette Poletti, psychothérapeute et formatrice 

Date:  Mardi 15 mars 2022 de 14h30 à 16h00 

Modalités : En présence ou en visio-conférence sur inscription 

Lieu : Paroisse Ste-Jeanne-de-Chantal (Avenue d'Aïre 3, Genève) 

Inscription : Pour vous inscrire (présentiel ou visio-conférence,) contacter 
Catherine Rouiller Secrétariat des Aumôneries Tél. 022 372 65 90  
catherine.rouiller@hcuge.ch 

Organisé par : Equipes catholique et protestante des aumôneries du site Cluse-Roseraie 
des HUG dans le cadre du cycle « Proche aidant/aidé : un équilibre fragile à inventer ». 

FIGURE SPIRITUELLE : THOMAS D’AQUIN 
 

Thomas d’Aquin fut le grand réformateur de la théologie chrétienne et de la 
philosophie de son temps tentant d'harmoniser foi et raison. L'œuvre  intellec-
tuelle de Thomas ne saurait reléguer à l'arrière-plan la profondeur d'une vie 
spirituelle constamment nourrie par la prière et la contemplation. 
 

Présentation par Monique Desthieux 

Mardi 22 mars de 14h à 15h30  à la paroisse Saint-Paul (Grange-Canal) 
Renseignements et inscriptions : Monique Desthieux 022 349 77 53  

monique.desthieux@bluewin.ch 

APRÈS-MIDI DE FORMATION - ACCOMPAGNEMENT SPIRITUEL 
 

« Accompagnement spirituel en milieu de santé : comment enrichir nos compétences ? » 

Avec Cosette Odier, théologienne protestante 
 

Mardi 8 mars 2022 de 13h30 à 17h  
 

à la paroisse Sainte-Jeanne-de-Chantal  

Inscription :  infoservacc@protestant.ch 

Equipe d’organisation: Frère Michel Fontaine, pasteur Jérémy Dunon, Mme Cathy Espy-Ruf.  

mailto:christine.lanythalmeyr@cath-ge.ch
mailto:catherine.rouiller@hcuge.ch
mailto:monique.desthieux@bluewin.ch
mailto:infoservacc@protestant.ch
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GOÛTER AUX CONVERSATIONS CARBONE 
L'empreinte carbone est une question de justice climatique qui sera de 
nouveau au coeur de la Campagne oecuménique de Carême. Nos 
modes de vie dans l'hémisphère Nord se font au détriment des popula-
tions du Sud qui subissent de plein fouet les conséquences du dérègle-
ment climatique.  
 

En collaboration avec les paroisses protestantes, les Unités Pastorales 
Champagne et Plateau proposent trois soirées animées par Bruno Fu-
glistaller, prêtre jésuite, et Isabelle Fort-Mabboux, pour discuter des 
moteurs et freins pour nous engager à réduire notre empreinte carbone et méditer à la lu-
mière de textes tirés de la Bible et de l'encyclique Laudato Sì.  
Elles permettent aussi de découvrir la méthodologie et les thèmes des Conversations car-
bone, donnant peut-être l'envie d'aller plus loin… 
 
 

DATES, HEURES ET LIEUX 
Jeudi 10 mars de 20h à 21h30, paroisse catholique de Bernex 
Jeudi 24 mars de 20h à 21h30, paroisse catholique d'Onex 
Jeudi 7 avril de 20h à 21h30, paroisse protestante de Cartigny 
 

Renseignements et inscriptions: gouterconversationscarbone@bluewin.ch 

JOURNÉE MONDIALE DE PRIÈRE  
 

Préparée par Angleterre, Pays de Galles et Irlande du Nord  
avec pour thème : « Je veux vous donner un avenir et de l'espérance ». 

A cette occasion, une Célébration œcuménique a lieu  

Vendredi 4 mars 2022 à 18h 

à l' Eglise du Christ-Roi au Petit-Lancy (tram 14, bus 21) 
 

La Journée mondiale de prière est un mouvement de femme chrétiennes 
de toutes traditions qui, chaque année, s’unissent pour observer une jour-
née commune de prière et de solidarité, le premier vendredi de mars. 

NOTRE CHEMIN D’HUMANISATION 
Soirée-découverte de Karlfried G. Dürckheim ouverte à toute personne intéressée.  

 

Dans ses ouvrages et ses conférences, comme dans l’approche 
thérapeutique qu’il a initiée, K.G. Dürckheim prend en compte le 
devenir humain de façon intégrale - dans ses différentes dimen-
sions.  
 

La soirée sera animée par sr Maryline Darbellay, responsable de 

la Province de France des Sœurs de la Croix et formatrice dans le 
diocèse d’Annecy.  

 

Quand ? : Mercredi 16 mars 2022, de 20h00 à 21h30 
Où ? : Locaux de la paroisse Ste-Marie-du-Peuple, Avenue Henri-Golay 5, 1203, Genève. 
Il est également possible de suivre la soirée à distance, sur « Zoom ». 
Prix : libre participation aux frais d’animation 
Renseignements et inscriptions : spiritualite@cath-ge.ch 

mailto:gouterconversationscarbone@bluewin.ch
mailto:spiritualite@cath-ge.ch
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UN AUTEUR UN LIVRE: PASSAGE DE TÉMOIN 
 

L’équipe d’animateurs des rencontres 
œcuméniques Un auteur, un livre passe le 
relais. Lors de la rencontre du 28 janvier 
au Temple de La Madeleine (cf. p. 9), Ma-
rie Cénec et Dominique Mougeotte, co-
animateurs depuis 2012, ont en effet an-
noncé la transmission du témoin à une 
nouvelle équipe. 

La pasteure Marie Cénec, nommée dans 
l’Eglise réformée du canton de Vaud en 
tant que coordinatrice de la Transition éco-
logique et sociale et de Terre Nouvelle, 
quitte l’aventure dès maintenant. Domi-
nique Mougeotte aussi, mais il reste à dis-
position le temps d’accompagner les premiers pas des deux nouveaux animateurs. Côté 
catholique, le témoin passe à Mme Monique Desthieux (oui, c’est bien la maman de 
notre Vicaire épiscopal !). Côté protestant, c’est le pasteur Daniel Neeser qui reprendra le 
flambeau. Présent le 28 janvier dernier, l’abbé Pascal Desthieux a remercié, au nom des 
deux Eglises, Dominique Mougeotte et Marie Cénec pour leur engagement. 

Partenariat œcuménique 

Aujourd’hui partenariat des Églises protestante et catholique de Genève et de la libraire 
Payot, les rendez-vous Un auteur, un livre proposent depuis plus de 15 ans de découvrir 
des ouvrages récents sur des thématiques qui touchent à la religion, la spiritualité et l’hu-
main et permettent d’en débattre avec leurs auteurs, « pour partager le plaisir de lire et 
penser la foi ». 

Depuis 2006 

Ces rencontres ont été initiées en 2006 par Raphaël Pasquier, journaliste, et alors res-
ponsable de l’ancien Département de la formation de l’Eglise Catholique Romaine de Ge-
nève. Son objectif était : « Au gré des parutions des livres religieux, rencontrer un auteur, 
sa pensée et son expérience de foi, découvrir l’actualité du livre religieux », rappelle le 
site Un auteur un livre. 

De nombreux invités 

Au fils des ans, dans différentes lieux, tels que des librairies, le Centre St Boniface, 
l’église de la Trinité, le Temple de la Fusterie, la librairie Payot et dernièrement aussi sur 
Zoom, Un auteur un livre a accueilli de nombreux invités parmi lesquelles François-
Xavier Amherdt, Jacques Arnould, Lytta Basset, Jacques Besson, Rémi Brague, Jean-
François Colosimo, Michel Maxime Egger, Pierre Emonet, Fabrice Hadjadj, Christophe 
Henning, Alexis Jenni, Philippe Lefebvre, Elisabeth Parmentier, Christine Pedotti, Jean-
Michel Poffet, Chantal Reynier, Gabriel Ringlet, Philippe Roch, Luc Ruedin, Nathalie Sar-
thou-Lajus, Bernard Sesboué ou encore Anne Soupa. Une longue liste, de loin non ex-
haustive !, et tout autant de beaux échanges avec le public.   

« C’est au terme de neuf années, une soixantaine d’invités, des milliers de pages lues et 
discutées ainsi que deux retraites à Bose que nous arrêtons d’animer Un auteur un livre. 
Quelle belle expérience que cet œcuménisme autour des livres !  La parole écrite quand 
elle déborde des pages imprimées offre des occasions uniques de réflexion et de dia-
logue. Alors que ce beau chapitre se termine - écrivent Marie Cénec et  Dominique Mou-
geotte dans un message -  nous sommes remplis de gratitude. »  

Merci aux animateurs du passé, du présent et du futur ! 
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AUTRES RENDEZ-VOUS DE CARÊME (parmi bien d’autres !) 

RENCONTRES OECUMENIQUES DE CARÊME REGION ARVE ET LAC  
« DIEU NOUS PARLE-T-IL ENCORE ? » 
Trois soirées : 
 

Mardi 22 mars à 20h15, salle des Combles à Vandoeuvres 
« Ouvrir ta Parole illumine » - Avec Monique Dorsaz, théologienne, catholique, 
engagée dans la formation biblique en Suisse romande. 
 

Mercredi 30 mars à 20h15, Eglise évangélique de Cologny  
« Transformés par la Parole ? » Avec Christophe Chalamet, professeur à la  
faculté de théologie de Genève. 
 

Lundi 4 avril à 20h15, Temple de Chêne-Bougeries. 
Spectacle : « Charles de Foucault, Frère universel, ». Production animée par 
Gérald Rouzier, comédien et Francesco Agnello musicien (Hang). 

UN MOIS DE RETRAITE DANS LA VIE POUR MONTER VERS PÂQUES 

Pour toute personne désireuse d’entrer dans une démarche de foi et de 
prière, et de faire une expérience spirituelle à l’écoute de la Parole de 
Dieu. Réflexion par petits groupes, et accueil des Paroles à méditer et du 
matériel pour la semaine. Animation par une équipe oecuménique.  
Accompagnement individuel possible, sur demande. 

Accompagnateurs/trice : 

Catherine Menoud, Assistante pastorale, Bruno Fuglistaller, sj, 
Beat Altenbach, sj, Nils Phildius, pasteur 

Dates : Les mercredis 9, 16, 23, 30 mars et 6 avril à 20h00 

Lieu : Salle paroissiale de Notre-Dame-des-Grâces 

avenue des Communes-Réunies 5, 1212 Grand-Lancy,  

Inscription et renseignements : retraitedanslavie.geneve@gmail.com 

Catherine Menoud, 079 772 74 16 

Prix : Entre Fr 80.- et Fr 150.- (arrangement possible), Etudiants et AVS : 25 CHF. 
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SOIRÉES CONFÉRENCES DE CARÊME 
  

Avec la pasteure Marie Cenec 
en lien avec le thème de l’Action de Carême sur la justice climatique. 
 

Les jeudis 3, 17 et 31 mars de 19h à 20h30  
 

à la paroisse Sainte-Thérèse (12bis av. Peschier 1206 Genève)   

« PREMIÈRE » MESSE À LA CATHÉDRALE  

La première messe à la cathédrale Saint-Pierre de Genève  
depuis la Réforme aura lieu  

le samedi 5 mars 2022 à 18h00, premier weekend de Carême.  

Prédication: abbé Pascal Desthieux Vicaire épiscopal 

mailto:retraitedanslavie.geneve@gmail.com
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 NOUVELLES D’ICI ET D’AILLEURS EN BREF 

21.01 (cath.ch) Le 
pape François a offi-
ciellement déclaré 
saint Irénée, évêque 
de Lyon au IIe siècle, 
docteur de l’Église 
avec le titre de 
« Doctor unita-
tis » (Docteur de l’uni-

té). « Son nom, Irénée, exprime cette paix 
qui vient du Seigneur et qui réconcilie, réta-
blissant l’unité », écrit le pape dans son dé-
cret. Il y souligne que le saint, originaire 
d’Orient et ayant exercé son ministère 
d’évêque en Occident, a été un « pont spiri-
tuel et théologique » entre les chrétiens 
d’Orient et d’Occident. 

23.01 (cath.ch) Pour la première fois dans 
l’Église catholique, un pape confie à des 
laïcs – hommes et femmes – les minis-
tères de Catéchiste et de Lecteur. Ces 
premières institutions ont eu lieu durant la 
messe du Dimanche de la Parole de Dieu, 
avec deux nouveaux rites ad experimen-
tum, précisait le livret de messe. Originaires 
de Corée du sud, du Pakistan, d’Italie ou du 
Ghana, du Pérou, du Brésil ou bien encore 
d’Espagne et d’Ukraine, un à un, les huit 
candidats au ministère de Catéchiste et les 
huit candidats au Lectorat ont répondu 
« Me voici » à l’annonce de leur nom.  

24.01 (cath.ch) 125 personnes ont fait leur 
coming-out en même temps dans l’Eglise 
catholique allemande. Dans une grande ac-
tion concertée, les personnes travaillant en 
Eglise ont révélé leur homosexualité sur un 
site Internet et dans le cadre d’un docu-
mentaire télévisé. Elles travaillent à plein 
temps ou bénévolement dans l’Eglise et 
font en même temps partie de la commu-
nauté queer (gays, lesbiennes, bi ou trans), 

selon les informations communiquées par 
l’initiative «#OutInChurch – pour une Eglise 
sans peur».  

31.01 (cath.ch) Le Secrétariat d’État aux 
migrations a prolongé jusqu’à fin décembre 
2022 son service d’aumônerie musulmane 
dans les centres fédéraux pour requérants 
d’asile (CFA) lancé en janvier 2021. La 
mise en place de ce service, qui devait ini-
tialement se terminer fin 2021, vient com-
pléter l’offre d’aumônerie des Églises natio-
nales. Une étude du Centre Suisse Islam et 
Société de l’Université de Fribourg, dresse 
un bilan très positif du projet. D’une part, 
les requérants d’asile y recourent volon-
tiers. D’autre part, les aumôniers musul-
mans sont des interlocuteurs précieux pour 
les professionnels actifs dans les CFA. Si 
cette évaluation positive se confirme, le ser-
vice d’aumônerie musulmane sera, dans la 
mesure du possible, mis en place définiti-
vement dans les Centres d’asile. 

31.01 (cath.ch) Le bibliste et théologien Sa-
bino Chiala a été élu prieur de la commu-
nauté monastique œcuménique de Bose 
(Italie). Il aura la difficile mission de récon-
cilier une communauté divisée autour de 
l’ancien prieur Enzo Bianchi. 

01.02 (réd) Bonne nouvelle pour le projet 
de Maison d’Eglise de la paroisse du Sa-
cré-Cœur et de l’Eglise catholique romaine 
à Genève (ECR). L’autorisation de cons-
truire pour l’« assainissement et transfor-
mation de l'église catholique du Sacré-
Cœur suite à l'incendie » a été publiée dans 
la Feuille d'avis officielle (FAO) du canton 
de Genève. Cette décision peut faire l'objet 
de recours auprès du Tribunal administratif 
de première instance, dans un délai 30 
jours. Pour rappel, ravagé par les flammes 

MONTÉE VERS PÂQUES EN FAMILLE 
 

Une occasion pour les familles avec enfants  de célébrer ensemble le Triduum pascal 
avec des animations adaptées à tous les âges.  
 

Date : 14 au 17 avril 2022, du Jeudi Saint au dimanche de Pâques 
Lieu : Colonie de Ravoire – au-dessus de Martigny  

Inscriptions et plus d'info :geneve.pastorale-familiale.ch/montee-vers-
paques/  

© DR 
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en 2018, le bâtiment protégé sera réamé-
nagé pour accueillir les activités de la pa-
roisse francophone du Sacré-Cœur, de la 
Communauté catholique hispanophone, 
comme avant l’incendie, mais aussi le per-
sonnel administratif et de nombreux ser-
vices pastoraux de l’ECR, qui occupent 
actuellement les locaux du Vicariat épisco-
pal de la rue des Granges et de différentes 
paroisses dans tout le canton. Selon l’évo-
lution des travaux, le déménagement à la 
Maison d’Eglise est prévu dans environ 
deux ans, autour de Pâques 2024. 

2.02 (cath.ch) Le cardinal allemand Rein-
hard Marx plaide pour donner aux prêtres 
de rite latin la possibilité de se marier. L’ar-
chevêque de Munich-Freising est cepen-
dant plus réticent concernant l’accès des 
femmes au sacerdoce. « Il serait préfé-
rable pour tous que les prêtres puissent 
choisir entre le célibat et le mariage », 
affirme le cardinal Marx dans un entretien 
au journal Süddeutsche Zeitung. « Le céli-
bat est un mode de vie difficile, je le dis 
toujours aux jeunes prêtres ». Le prélat 
allemand n’envisage toutefois pas une 
abolition générale du célibat, il s’interroge 
« sur l’opportunité d’en faire une condition 
de base pour chaque prêtre ». 

05.02 (cath.ch) Sandrine Minniti et Virginie 
Udriot ont été les premières femmes du 
diocèse de Lausanne, Genève et Fri-
bourg à recevoir des mains de Mgr 
Charles Morerod le ministère institué de 
lectrice et acolyte. Particularité : elles 
sont les épouses de deux futurs diacres 
permanents. Après la décision du pape 
François en janvier 2021 d’ouvrir aux laïcs 
hommes et femmes le ministère institué de 
lecteur et celui d’acolyte, « Sandrine et Vir-
ginie sont les deux premières femmes à le 
recevoir dans notre diocèse », s’est réjoui 
Mgr Charles Morerod. La célébration, limi-
tée en raison des règles sanitaires, a ras-
semblé leurs familles, dans la chapelle de 
Sainte-Ursule à Fribourg. Répondant « Me 
voici », à l’instar du prophète Isaïe appelé 
par le Seigneur dans la première lecture 
du jour, Sandrine, Virginie et Denis Forne-
rone de Chênes-Bourg (GE), vêtus d’une 
aube, ont reçu successivement des mains 
de Mgr Morerod, l’Evangile et le calice 
symboles de leur engagement. L’évêque 
les a invités à « aller annoncer l’Evangile 

qui n’est pas un livre, des idées ou un 
code de conduite, mais une personne, Jé-
sus-Christ, mort et ressuscité pour nous. » 

13.02 (cath.ch) Le diocèse de Saint-Gall a 
rendu public les résultats de la première 
phase du processus synodal. L’évêque 
Markus Büchel commente les interroga-
tions des fidèles qui au point du question-
naire demandant « Qui est exclu? » dans 
l’Eglise, 64%  des personnes ont répondu: 
«les femmes». Mgr Büchel observe que 
dans le diocèse de Saint-Gall  l’intégration 
des femmes va « aussi loin que possible. 
Mais elles ne peuvent pas encore être or-
données ». Pour l’évêque, la question des 
ministères doit être considérée dans un 
cadre plus large: « je ne peux pas ordon-
ner des femmes prêtres. Mais je ne peux 
pas non plus ordonner des hommes pour 
le moment, car les hommes ne veulent 
plus devenir prêtres, à cause de l’obliga-
tion du célibat. Nous organisons donc les 
équipes pastorales différemment, afin de 
décharger les prêtres. Mais ce n’est pas 
toujours aussi simple. Dans l’Église, il n’y a 
pas de jeu d’équipe, le style de direction 
coopératif n’est pas mis en avant » et il 
ajoute: « je connais beaucoup de femmes 
que je peux imaginer devenir prêtres ». 

14.02 (cath.ch) Sœur André, 
à l’état civil Lucile Randon, a 
fêté le 11 février  ses 118 
ans. La religieuse française 
est depuis plusieurs années 

la personnalité ecclésiastique la plus 
âgée de tous les temps. Sœur André est 
née en 1904 à Alès, dans le département 
du Gard. Elle a célébré ses 118 ans dans 
une maison de retraite de Toulon. La reli-
gieuse, qui est aveugle et en chaise rou-
lante, est encore très alerte d’esprit et a 
beaucoup de souvenirs. 

© cath.ch 
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Le Courrier pastoral est une publication de  

l’Église catholique romaine à Genève  

Vicariat Épiscopal  
Rue des Granges 13 1204 Genève  
Contact: silvana.bassetti@ecr-ge.ch 

Le Courrier pastoral est destiné à l'information. 
Il ne constitue pas un document officiel.  

Une erreur? Signalez-la nous, pour que nous 
puissions la rectifier. 

Une réaction ? Ecrivez-nous ! 

 

MARS 2022 

Dès le 2 mars  
Office œcuménique  
Les mercredis de 12h30 à 13h00  
Temple de La Madeleine 
 

Croire, un chemin de liberté 
Parcours avec Fr. Michel Fontaine 
Jeudi 3 mars de 20h à 21h30 
Eglise Saint-Paul (Cologny)  
 

Dès le 3 mars 
Soirées conférences de Carême 
Avec la pasteure Marie Cenec 
Jeudis 3, 17 et 31 mars de 19h à 20h30 
Paroisse Sainte-Thérèse (Champel) (cf.p.13) 
 

4 mars 
Journée mondiale de prière œcuménique 
Célébration œcuménique  
Vendredi 4 mars à 18h00 
Eglise du Christ-Roi (cf. p. 11) 
 

5 mars 
Messe à la cathédrale Saint-Pierre  
Samedi 5 mars à 18h00 
Cathédrale Saint-Pierre (cf. p.6 et 14) 
 

8 mars 
« Accompagnement spirituel en milieu de 
santé : comment enrichir nos compé-
tences ? » Avec Cosette Odier 
Mardi 8 mars de 13h30 à 17h  
Paroisse Sainte-Jeanne-de-Chantal  (cf.p.10) 
 

Rencontre œcuménique  de Carême  
Confiance en temps de crise(s) Comment 
tenir le cap ? 
Avec Loraine d’Andiran, pasteure 
Mardi 8 mars à 20h00 
Salle paroissiale  Notre-Dame des Grâces 
 

Dès le 10 mars  
Goûter aux conversations carbone 
1ère rencontre jeudi 10 mars de 20h à 21h30 
Paroisse catholique de Bernex 
Rencontres suivantes jeudi 24 mars (Onex) 
et jeudi 7 avril (Cartigny). (cf. p.11) 
 

Dès le 9 mars 
Retraite dans la vie 
Mercredis 9, 16, 23, 30 mars et 6 avril à 20h00 
Notre- Dame-des-Grâces (cf. p.13) 
 

13 mars 
Célébration oecuménique du  
Dies Judaicus  
Messe chantée en Hébreu. Participa-
tion juive, orthodoxe et protestante.  

Dimanche 13 mars à 10h00 
Eglise St-Antoine de Padoue  
 

16 mars 
Notre chemin d’humanisation 
Soirée-découverte de Karlfried G. 

Dürckheim avec sr Maryline Darbellay 
Mercredi 16 mars de 20h00 à 21h30 
Paroisse Ste Marie du Peuple ou Zoom. (cf. p.11) 
 

15 mars 
« Prendre soin comme proche aidant »  
avec Rosette Poletti 
Mardi 15 mars 2022 de 14h30 à 16h00 
Paroisse Ste-Jeanne-de-Chantal ou Zoom (cf. p.10) 
 

20 mars 
Célébration oecuménique pour personnes  
entendantes, malentendantes et sourdes  
Avec traduction en Langue des Signes  
Dimanche 20 mars à 10h00 
Temple de Montbrillant 
 

Célébration intergénérationnelle oecuménique 
Dimanche 20 mars à 10h00 
Église de Puplinge - Rue des Graman, 85  
 

Dès 22 mars 
Rencontres oecuménique de carême Région 
Arve et Lac - Dieu nous parle-t-il encore ? 
Mardi 22 mars à 20h15 
Rencontre avec Monique Dorsaz 
Salle des Combles à Vandoeuvres 
Mercredi 30 mars 
Rencontre avec Christophe Chalamet 
Eglise Evangélique—Cologny (cf. p.13) 
 

26-27 mars 
Formation : Bible, violences, bonheurs 
Avec Arthur Buekens, prêtre belge, théologien  
Samedi 26 (13h30-18h) et dimanche 27 mars 
(09h00-16h30) - Eglise Plan-les-Ouates) 
Renseignements: gilberte.domine@bluewin.ch 
 

 
Plus d’infos: www.eglisecatholique-ge.ch  

 
AGENDA DU 

MOIS 

 

 

AVIS COVID 19 - Selon l’évolution des mesures sanitaires, certains évènements pourraient être 
annulés, reportés, avoir lieu en mode virtuel ou requérir un certificat COVID. Merci de prendre 
contact avec les organisateurs et de vérifier les mises à jour sur notre site.  
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